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  À ma fille, Ilona, dont je suis si fière.

  À ma mère, si forte.

  À toutes les jeunes filles de France et de Navarre.

  Qu’Aliénor d’Aquitaine reste pour toutes un exemple.

  Nous lui devons tant !
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    • Prologue •

      Tempête chez les Nerval
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                	Mila6712 – Slt Faustine !

                  J’ai vu que ton père allait tourner une nouvelle série. Tu seras dedans ?

              

              
                	
                	[image: Image]

                	Faustine_chasseresse – Slt Mila !

                  Oui si j’ai des bonnes notes [image: visage de fête]
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                	Théo_Gossboo – Cc, si tu pars chasser un nouveau trésor tu veux pas m’emmener ? MDR
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                	Faustine_chasseresse – Cc, c’est pas prévu pour l’instant [image: visage souriant de sueur]
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                	ClémClém – Mais c trop bien ta vie !

                  C quand le tournage ?
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                	Faustine_chasseresse – Cet été en Nouvelle-Aquitaine ;)

                  J’ai hâte de découvrir la région ! [image: frappé par les étoiles]
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                	Astarisborn – Hi Faustine !

                  C’est quoi le sujet des prochains films ?

                  Tu me branches pour un rôle ? [image: applaudir]
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                	Faustine_chasseresse – Pourquoi pas ? La série sera sur une grande reine du Moyen Âge mais [image: visage chut]
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                	Théo_Gossboo – Elle avait un trésor ta reine ? MDR
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                	Faustine_chasseresse – Pas que je sache [image: visage pensant]
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                	Emmafan – Dsl de te demander ça mais tu pourrais me donner le 07 de ton cop1 comédien Mayeul ? Il est trop booo [image: mains jointes]
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                	Faustine_chasseresse – Euh non, dsl !

              

            
          

        

      

      Mille six cents abonnés et sept cent cinquante messages ! En tailleur sur son lit, Faustine n’en revenait pas. Faire défiler les commentaires sur les publications de son compte MOA était devenu un rituel après les cours. Ces derniers mois, sa page sur la star des réseaux sociaux pour ados avait explosé ! Elle y racontait son quotidien, et sa dernière aventure en date, une véritable chasse au trésor en Bretagne pendant le tournage d’une série réalisée par son père1, avait captivé ses fans. « Faustine_chasseresse » – tel était le pseudo qu’elle avait adopté en souvenir de cette enquête – mettait un point d’honneur à répondre à chacun d’eux. Mais cela lui prenait un temps fou. Et ses résultats scolaires commençaient à en pâtir.

      — À taaaaaabbbble ! hurla sa mère depuis la cuisine.

      Comme chaque soir, tellement absorbée par les messages de ses admirateurs, Faustine ne réagit pas.

      — Faustiiiiiiiiine, à taaaaaaaaaabbbbbbllleeeeeee !

      — …

      Comme chaque soir, la porte de sa chambre s’ouvrit avec fracas.

      — Confisqué ! Ton téléphone est confisqué jusqu’à nouvel ordre… Et tes devoirs ?!

      — Ben, quoi ? Je les ferai après dîner ! répliqua la jeune fille avec aplomb.

      — Rappelle-moi ton âge ?

      — Bientôt 13 ans, maman. Tu as oublié ?

      — Eh bien, à bientôt 13 ans, après le repas, on se couche ! Alors, tant pis pour toi, cette fois, tu es consignée dans ta chambre. Tu l’as cherché. Donne-moi ça !

      Sans résister – mais en soupirant –, Faustine tendit son téléphone à sa mère. Et comme chaque soir, Samantha quitta la chambre aussi furieuse qu’elle y était entrée ! Sa fille, selon elle, passait beaucoup trop de temps sur les écrans, et elle entendait y remédier. Bref, chez les Nerval, l’ambiance était, disons… tempétueuse !

      Malgré tout, Faustine n’était pas très inquiète. Peu importait que son téléphone fût confisqué, il restait la tablette. Mais ça, ses parents ne l’avaient pas compris. Et puis sauter un repas n’avait jamais fait de mal à personne, surtout quand, comme elle, on possédait la plus belle réserve de bonbecs du monde dans le double fond de sa boîte à bijoux. De plus, maintenant qu’elle était dispensée de dîner, elle avait le temps de faire ses devoirs !
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      Faustine avait un caractère bien trempé, mais n’était pas mauvaise élève. Depuis l’enfance, elle était déterminée à vivre de sa passion : elle voulait devenir une « célèbre journaliste d’investigation » ou, selon les jours, une « célèbre présentatrice ». C’est pour cela qu’elle avait ouvert sa page MOA. Au début, elle se mettait en scène devant son téléphone portable pour vanter les « meilleurs vernis à ongles à petit prix », le « super chouchou pour les cheveux », ou les « chaussures trop la classe »… Cette jolie petite brune aux yeux noisette jouait les influenceuses. Mais aujourd’hui, elle était décidée à développer plutôt ses talents d’enquêtrice. Alors, en attendant, elle s’accommodait volontiers des maths, du français et du reste ! En particulier de l’histoire. Il faut dire qu’elle n’avait pas vraiment le choix : sa mère était professeure d’histoire et son père, le célèbre comédien Gaspard Nerval, réalisait désormais des séries historiques pour la télévision. Forcément…

      D’ailleurs, elle était tout excitée. Dans quelques mois, elle passerait les vacances d’été en tournage avec ses parents. Elle ne savait pas encore grand-chose du projet, seulement qu’elle aurait un petit rôle si son bulletin n’était pas catastrophique… Ça valait le coup de se remettre à travailler avec sérieux, surtout si elle voulait retrouver son ami acteur, Mayeul !

    

    
      
        1. Faustine et Mayeul ont vécu cette aventure dans Sur les traces du fabuleux trésor breton, de Vanessa Pontet, publié chez Poulpe Fictions en 2022.
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  • Séquence 1 •

    Mystère à l’abbaye

  
    À trois cent trente-cinq kilomètres au sud-ouest de Paris où Faustine étudiait d’arrache-pied, un homme immense et longiligne, encapuchonné de noir, entrait discrètement dans l’église de l’abbaye royale de Fontevraud un soir par semaine. Une lanterne à la main, quelle que fût la saison, il se glissait furtivement jusqu’à quatre tombeaux surmontés de gisants1 aux couleurs défraîchies. En ce soir de printemps, un peu essoufflé, il retint sa respiration quelques secondes afin d’écouter le silence. Rien ! Il était seul dans l’édifice. Rassuré, il sortit un pendule de sa poche. Comme d’habitude, il le fit pendre entre ses doigts et se mit à tourner autour des tombes en émettant un drôle de chant.

    — Hummmmmm roammmmmm hummmmmm raommmmm…

    Soudain, il s’arrêta et scruta les statues endormies des Plantagenêts. La reine Aliénor d’Aquitaine, un livre de pierre entre les mains, reposait auprès son second époux, Henri II Plantagenêt, roi d’Angleterre. Non loin se trouvaient les tombeaux de l’un de leurs fils, Richard Cœur de Lion – lui aussi roi d’Angleterre –, et de la belle-sœur de celui-ci, Isabelle d’Angoulême. Chacun de ces personnages historiques était représenté, en paix, allongé au-dessus de sa sépulture.

    L’étrange visiteur semblait attendre que les gisants, au son de sa mélopée, bougent, se lèvent et lui parlent. Mais, à son grand désespoir, rien de la sorte ne se produisait jamais. Par trois ou quatre fois, il renouvela son manège mystérieux. En vain !

    — Votre Majesté, il faut m’aider, chuchota-t-il enfin à l’oreille de la statue d’Aliénor, comme si elle pouvait l’entendre.

    Couiiiiiiine !

    Dans un bras du transept2 de l’abbatiale3, une porte grinça affreusement. Le cœur de l’homme manqua un battement. Il eut à peine le temps de se dissimuler derrière l’un des piliers que deux moines, lampe-torche en main, vinrent se poster à sa place devant les tombeaux.

    — Comme je l’ai dit à frère Anselme, je trouve que le livre d’Aliénor se détériore chaque jour un peu plus. Qu’en pensez-vous ? demanda le frère François, le plus jeune, en soutane immaculée.

    — Mmmmmh, fit l’autre moine d’une voix grave en lissant sa longue barbe blanche, mes yeux ne peuvent rien voir, mais si vous dites vrai, l’humidité est certainement seule responsable !

  

  
    
      1. Un gisant est une sculpture sur un tombeau, représentant le défunt couché.

    
    
    
      2. Dans une église en forme de croix latine, le transept forme les bras de la croix. La nef en forme le pied. C’est dans la nef que l’on assiste à la messe.

    
    
    
      3. Une église abbatiale appartient à une abbaye ou un monastère.
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    — Pardon, mon père, je n’oublie pas votre cécité, mais cette page de pierre semble avoir été grattée.

    — Mmmmmh, peut-être… Peut-être… Nous appellerons l’expert.

    Le père Gontran, bien qu’ayant perdu la vue du fait de son grand âge, ne semblait pas à l’aise en pleine nuit dans cette église. Agité de gestes nerveux, il était visiblement impatient de quitter les lieux, persuadé d’être épié. Sans vouloir alerter son jeune ami, il pressa néanmoins le pas vers la sortie, appuyé sur sa canne.

    Couiiiiiiine !

    La porte refermée, l’homme en noir sortit de sa cachette, le visage trempé de sueur. Il avait eu si peur d’être démasqué. Sur la pointe des pieds, il entreprit un tour de l’édifice afin de s’assurer qu’il était bien de nouveau seul, puis revint s’agenouiller auprès du gisant d’Aliénor d’Aquitaine. Comme un magicien qui économise ses gestes, il déplia une grande carte parcheminée sur la robe de la reine, et reprit son monologue chuchoté :

    — J’ai cherché ici et là, montra-t-il à la statue. Votre Majesté, il me faut des indices !

    Alors que ses jambes immenses souffraient manifestement de cette inconfortable position, l’homme au visage dissimulé se mit à gratter la pierre du livre d’Aliénor à l’aide d’un scalpel.

    — Tssss ! L’humidité, railla-t-il, tu parles… Je suis obligé de venir racler ce fichu livre nuit après nuit. Je suis certain que c’est là que vous cachez le secret des trois pages égarées du grimoire, Votre Majesté ! Pfff… Je préférerais dormir comme tout le monde, moi.

    Tout en ronchonnant, l’homme gratta, gratta et gratta encore… Mais cette nuit-là, comme les précédentes, son scalpel ne fit rien apparaître sous la pierre. Exténué, inquiet, et surtout découragé, il quitta l’église de très mauvaise humeur, en se promettant de revenir la semaine suivante. Sans imaginer que bientôt tout cela deviendrait bien compliqué.

  



• Séquence 2 •
Mère et fils
Quelques semaines plus tard, après les vêpres1, voulant profiter d’un début d’été prometteur, le père Gontran appuyé sur sa canne marchait à pas comptés dans les jardins de l’abbaye. Voilà près de soixante ans que le vieux moine vivait à Fontevraud. Bien que devenu aveugle, il connaissait les moindres recoins de ce domaine séculaire qu’il avait appris à aimer. L’odeur de craie du tuffeau2, l’herbe coupée par-delà les dentelles de buis, le bourdonnement des insectes, l’air humide provenant de la Loire. Il était ici chez lui.
Perdu dans ses pensées, il s’approchait de son lieu préféré, les spectaculaires cuisines romanes3. C’était une drôle de bâtisse arrondie, boursouflée de chapelles aux toits pointus percés de multiples cheminées ! Une énigme pour de nombreux historiens, qui avaient fini par conclure qu’il s’agissait là d’un ancien fumoir à poissons. Pas si bête. Il était facile en effet de deviner que les moines et moniales du XIIe siècle pêchaient dans le fleuve pour se nourrir. Il leur fallait donc conserver leurs prises : soit par le sel, soit par la fumée !
Comme à chacune de ses sorties, le moine caressa de sa main les murs usés par les siècles, les hommes et les intempéries. Sa mémoire gardait intacts chaque courbure et chaque reflet de la pierre… Mais sa contemplation intérieure fut soudainement interrompue par des voix provenant des cuisines.
— Mère, vous devriez oublier cela ! Qu’importe cet objet, puisque vous en avez un autre !
— Vous voulez rire ! Moi, subir un tel affront ?! Je ne trouverai pas le repos avant que me soit rendue cette merveille sertie de pierres précieuses.
— Mère, je sais vous devoir beaucoup, mais que puis-je faire ?
— Vous devez empêcher ce diable d’homme de trouver mon trésor ! Je ne supporte plus ses chants grotesques ! De mon côté, je m’emploierai à chercher les trois pages manquantes du grimoire dont il me parle nuit après nuit. À l’en croire, c’est le seul moyen d’apprendre qui m’a volé mon bien si précieux et où il est caché !
Interloqué, le père Gontran avança discrètement vers l’ouverture du vieil édifice afin de mieux entendre sans être vu. Qui donc a pu s’introduire ici ? se demandait-il. Des visiteurs ? À défaut de voir, le moine tendit l’oreille. Pourtant, curieusement, les paroles des deux individus ne résonnaient pas dans ses tympans, mais dans son corps.
— Depuis le temps que nous cherchons, ce vieux recueil constitue la meilleure piste que nous ayons jamais eue, poursuivait la femme. Avec les chiffres qu’il contient, nous pourrons enfin identifier les voleurs, donc, espérons-le, retrouver la trace de leur butin. Que n’y avons-nous pas pensé plus tôt ?!
— Mais, je…
— Il suffit ! trancha-t-elle. Nous devons être les plus rapides, rappelez-vous que nous ne sommes pas seuls dans cette quête. Voulez-vous que votre père ou votre frère mettent la main dessus ? Qu’ils s’enrichissent encore davantage, après tout ce qu’ils vous ont déjà dérobé ? Il ne saurait en être question ! Cet homme à qui j’ai donné mes terres et mon âme a ruiné ma vie. N’oubliez jamais les risques que j’ai pris et les sacrifices que j’ai faits pour vous offrir le pouvoir !
— …
— Je n’ai rien entendu !
— Oui, mère, répondit l’homme dans un souffle.
De peur d’être découvert, le moine s’éloigna d’un pas discret, appuyé sur sa canne. Mais curieusement, il entendait toujours aussi bien les voix de ces deux insolites personnages.
— Bien. Retournons à notre amas de pierres sans âme…
Tsss tssss tsssss !
Un sifflement inquiétant retentit devant le vieil homme. Il se tint immédiatement sur ses gardes. Comme chez la plupart des personnes atteintes de cécité, sa perception auditive s’était développée. Et ses oreilles l’informaient de la présence d’un serpent sur son chemin ! Figé, il attendit de comprendre dans quelle direction progressait le reptile. Par chance, celui-ci semblait s’éloigner. Après quelques longues minutes, le père Gontran avança d’un pas, et entendit alors crisser sous son pied comme un papier que l’on froisse. Il se baissa, le ramassa, et devina au toucher qu’il s’agissait là d’un parchemin ancien.
Troublé par ces évènements inhabituels, il décida d’emporter ce document dans sa cellule, sa petite chambre de moine, en se promettant de trouver un moyen de le déchiffrer au plus vite !
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1. Nom donné à une messe célébrée vers 17 heures. Il y a sept messes par jour dans la vie d’un moine.
2. Pierre calcaire claire dont sont construits la plupart des villages et châteaux de la Loire.
3. L’architecture romane est celle des bâtiments religieux construits au Moyen Âge.

• Séquence 3 •
Branle-bas de combat !
Habituellement, l’abbaye de Fontevraud, plus grande cité monastique d’Europe, était un lieu calme et enchanteur : treize hectares nichés au cœur du Val de Loire, jalonnés de bâtiments spectaculaires en tuffeau, bercés du chant des oiseaux, des prières des moines et des chuchotements des visiteurs. Mais en ce matin de juillet, les parterres autour de l’édifice et le joli jardin du cloître étaient en proie au plus joyeux des désordres.
— HMC1… dans le dortoir !
Une drôle de population de techniciens et leurs camions plus gros les uns que les autres avaient envahi les lieux. Des équipes venues de toute la France se retrouvaient à l’endroit où le réalisateur Gaspard Nerval avait choisi de tourner, en partie, sa nouvelle série. Au milieu de ce capharnaüm, Steve, le régisseur en chef, s’égosillait en tentant d’orienter tout le monde vers son lieu de travail provisoire. Une tâche ardue.
— La déco… à l’infirmerie ! Mais non, vous n’êtes pas malades ! C’est une ancienne infirmerie, assez grande pour votre stock d’accessoires. Tenez, voici le plan du site.
— Comment ça se passe, Steve ?
Gaspard venait d’arriver, avec Samantha.
— Comme d’habitude : personne ne m’écoute, mais tout le monde finit par trouver sa place, ironisa le régisseur.
— La magie du cinéma… rit le père de Faustine en se dirigeant vers l’abbatiale.
De tout son poids, il poussa les lourdes portes séculaires.
— Ah ! Quelle merveille ! s’exclama-t-il en se tournant vers son épouse. Nous allons faire des épisodes de toute beauté, dans un tel décor.
— J’en suis certaine !
Gaspard, galant, laissa Samantha entrer la première dans l’édifice et s’approcher des quatre gisants exposés au milieu de la nef.
— Regarde, elle est ici, chuchota l’historienne près du tombeau royal d’Aliénor d’Aquitaine. Nous allons rendre hommage à cette souveraine extraordinaire. Quand on pense qu’elle a vécu jusqu’à l’âge de 81 ans en plein Moyen Âge ! Une femme qui s’est battue contre vents et marées pour préserver son duché2… C’est tellement émouvant d’être si près d’elle.
En effet, Gaspard, aidé de Samantha – qu’il chargeait de veiller à la vraisemblance historique des décors et accessoires de ses films –, était sur le point de tourner une série en quatre épisodes sur la vie hors du commun de celle qui avait été l’une des plus grandes reines de France et d’Angleterre, au XIIe siècle. L’une des plus belles, aussi ! Les deux époux avaient à cœur de dévoiler à tous le destin de cette petite duchesse devenue souveraine, qui avait changé la physionomie de son pays en joignant ses terres d’Aquitaine à celles de l’Angleterre ! Le couple avait travaillé dur à l’écriture des nouveaux scenarii, et tous deux étaient maintenant très impatients de tourner les premières images.
— Où est Faustine ? demanda soudain Gaspard à sa femme.
— Dans la voiture, elle boude !
— Et pourquoi donc ?
— Elle veut que tu donnes un rôle à son ami Mayeul.
— Il n’en est pas question ! s’emporta le réalisateur.
L’été précédent en Bretagne, Gaspard Nerval n’avait pas vu d’un très bon œil la complicité de sa fille avec ce comédien à peine plus âgé qu’elle. Les deux adolescents avaient passé leur temps à disparaître dans la campagne entre les scènes. Selon le cinéaste, Mayeul Sauvage portait bien son nom : sans aucun doute possible, il était le responsable des troubles survenus pendant le tournage.
Bref, pour le père de Faustine, la question était entendue : ce garçon ne mettrait pas un pied à Fontevraud. Même si sa fille devait se rouler par terre de rage ! D’ailleurs, il partit vers la voiture, l’informer de ce pas qu’il ne céderait pas.

1. Loges « Habillage, Maquillage, Coiffure », en jargon du cinéma.
2. Ensemble de terres régies par un duc ou une duchesse.
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• Séquence 4 •
Avatars
— Mayeul !
Faustine courait vers son ami tout juste arrivé devant la porte de l’abbaye. Après les deux jours de mutisme obstiné qu’elle lui avait opposé, Gaspard Nerval avait capitulé. Le réalisateur au cœur tendre n’aimait pas contrarier sa fille unique.
— D’accord, mais Mayeul ne sera cette fois que figurant, avait-il déclaré, de guerre lasse.
L’adolescente n’était pas très fière d’avoir eu recours au caprice pour parvenir à ses fins, mais elle était tellement heureuse de revoir son compagnon d’aventures qu’elle se jura de faire oublier à ses parents cette mauvaise conduite.
Mayeul était un jeune comédien talentueux. Grand brun aux yeux verts, il avait une élégance, une spontanéité et un naturel qui faisaient souvent la différence dans les castings. Ainsi, il jouait régulièrement dans des films et publicités, tout en essayant de suivre ses cours au collège. Un an plus tôt, sur le tournage du père de Faustine, le caractère bien trempé de la jeune fille l’avait agacé, au début. Mais très vite, leur chasse au trésor avait fait d’eux les meilleurs complices du monde !
Soudain, Faustine stoppa net son élan vers lui, alluma son téléphone et lança un live sur sa page MOA… avant de se remettre à courir tout en se filmant ! Elle inversa presque aussitôt la caméra intégrée dans l’appareil :
— Hello, les amis ! Regardez qui vient me retrouver sur le nouveau tournage de mon père… Mayeul, dis bonjour, steupl !
— Euh… Bonjour !
— Bon, OK, il n’est pas encore très à l’aise, mais soyez cool, il arrive tout juste ici, à l’abbaye de Fontevraud. Promis, je vous dirai tout dans un prochain live… Croyez-moi, cette série sur Aliénor d’Aquitaine va être passionnante ! C’était une reine ultra-méga-moderne ! Et puis, vous nous y verrez jouer un peu. Allez, à tout’, les amis !
Sans prêter attention à la vague de messages aussitôt déclenchée par sa petite vidéo, Faustine se jeta enfin dans les bras de Mayeul… qui en tomba à la renverse sur les graviers ! Par chance, son sac à dos amortit la chute.
[image: Image]
— Eh beh ! Je suis content de voir que tu es contente de me voir, rit le garçon, un peu sonné.
— C’est quoi, cette phrase nulle ? Allez, dépêche. Viens poser tes affaires à l’hôtel, là-bas, et puis on ira dans l’abbatiale. En attendant demain que le tournage commence, le directeur de l’abbaye m’a autorisée à utiliser des casques de réalité virtuelle pour visiter les lieux. Tu vas voir, c’est génial !
Mayeul n’était pas certain d’avoir bien compris de quoi parlait Faustine, mais il était impatient de le découvrir. Son amie avait obtenu qu’il fût logé, comme elle, sa famille, les principaux techniciens et comédiens, dans l’ancien prieuré1 Saint-Lazare, transformé en hôtel de luxe. L’adolescent était ravi.
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